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Carême : Au désert 
Seigneur, tu t'es retiré au désert 

pour discerner les chemins qui s'offraient à toi. 
Et tu as choisi de vivre non comme un dieu, 

débarrassé des fragilités humaines, 
mais comme un homme, au milieu des hommes. 

Nous aussi, parfois, nous nous retrouvons au désert. 
Tout nous semble si dur, si aride : autour de nous, et en nous.  

Alors mes projets humains me semblent dérisoires 
et mes certitudes d'hier me filent entre les doigts comme du sable. 

 

Seigneur, quand tu es passé par le désert, 
tu y as tracé des chemins combien risqués. 

Ces chemins t'ont mené à la Croix 
mais ils nous ouvrent à l'Espérance, à la Liberté, à l'Amour. 

Au cœur de nos déserts, faits de nos fragilités et de nos doutes, 
tu nous invites, Seigneur, à cheminer et à lutter avec les autres hommes 

et à ouvrir des brèches sur cette Espérance que tu nous proposes. 

Anonyme 
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C’est commencé ! 
Les croyants ont entrepris leur traversée 
vers la fraîcheur et la nouveauté, 
laissant derrière eux 
les vieilles peaux 
et les anciennes habitudes 
de vivre et de croire. 
Le Carême 
n’est-il pas temps de renaissance ? 
Les croyants, 
durant plusieurs semaines, 
s’en retournent vers Dieu. 
Pour eux, 
le Carême est le temps du retour. 
Non pas qu’ils étaient partis, 
mais peut-être étaient-ils absents, 
à cause de trop d’affaires 
et de trop de soucis 
à gérer tous les jours ? 
Et comment croire en un Dieu 
dont le Visage a disparu, 
jusqu’à en être effacé dans le flou 
parce-que s’est perdue 
l’habitude de le fréquenter ? 
Comment le reconnaître encore ? 
Que fait-il de nous ? 
Qu’attend-il de nous ? 
Il n’y a pas de foi, 
il n’y a pas d’amour 
sans connaissance. 
Le Carême est le temps 
où nous apprenons, 
au cœur de notre existence pressée, 
à regarder Dieu 
se donnant lui-même à connaître. 
 
 Charles SINGER 
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LARMES ET RIRES 
ou 

Rubrique de l'Actualité 

Le rythme scolaire, entendons le rythme de vie des enfants scolarisés, fait 

l’objet de nombreux débats. Je me demande si le rythme de vie des plus 

grands ne devrait pas, lui aussi, être soumis à plus d’attention. Allusion à ceux 

qui nous gouvernent. 

Des jours et des nuits à siéger, à se relayer pour lutter contre 

l’endormissement, un regain de force dans la voix pour se rassurer que 

l’hémicycle demeure en capacité de vous entendre et ce faisant vous 

comprendre, de temps à autre une petite moue rigolarde et un sourcil 

trompeur, le tout couronnant, pour le mieux cacher, votre épuisement. Et au 

terme, les brumes de l’aube naissante éclairant leurs visages cireux, un texte de 

loi, ou sa proposition, qu’on n’hésitera pas à qualifier le jour venu, de fondateur. 

Dans ce contexte, où la fatigue semble être utilisée comme une arme, pas 

étonnant de voir se succéder chez la même ministre, coup de gueule tonitruant 

et fou rire irrépressible. On n’est pas des robots ! 

Il nous faut tout simplement redevenir humains, se sentant moins étrangers à 

nous-mêmes et moins étrangers aux autres. Nous avons là un puissant moyen 

de conciliation, de réconciliation même. Ne sommes-nous pas tous faits de la 

même pâte ? C’est là déjà un lien puissant sur lequel s’appuyer. Les pleurs et 

les rires n’ont rien d’un cercueil où l’on s’enferme, mais sont l’ouverture 

instinctive de nos cœurs au bonheur et à la peine. 

Comme le recommande le frère Philippe Jaillot, producteur du jour du Seigneur, 

retrouver notre terreau, et, citant le père Éloi Leclerc, ne pas perdre « les 

racines puissantes » de nos prédécesseurs. 

La compétitivité a fait de nous des marathoniens qui ne savons plus vivre au 

pas de chacun. Être lent est une faute. Un mot d’ordre : courir. Courir, oui, 

mais après quoi, si nous laissons les autres en route. 
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Ne pourrait-on pas retrouver le bon rythme, celui de nos vies et du plaisir de 

vivre ? C’est ce que m’a inspiré ce texte de Florence Chatel dans le bulletin 

« Vivre l’Évangile » à la Télévision, et qui nous présente le dernier livre d’Anne 

Lécu : 

 

« N’ayons pas honte de pleurer ! nous dit Anne Lécu, dominicaine, médecin 

auprès de détenus, et écrivain. Contre l’utilitarisme ambiant, ces gouttes d’eau 

salée témoignent de notre humanité. 

 

Un visage de femme décomposé, éclaté en morceaux, 

tels des sanglots. Sur sa face, un mouchoir comme 

un voile invite le spectateur à s’approcher au bord 

d’un mystère, d’un secret. Pour la couverture de son 

dernier livre, Anne Lécu a choisi Femme en pleurs, 

une œuvre de Picasso. Car cette fois l’auteur d’un 

premier ouvrage sur la rencontre avec la personne 

souffrante, « Où es-tu quand j’ai mal ? » écrit en 

collaboration avec Bertrand Lebouché, religieuse 

dominicaine de la Présentation de Tours, praticien 

hospitalier, explore les larmes. En 147 pages, elle 

nous livre un essai, sorte de vagabondage, véritable 

plaidoyer pour la fragilité, signe de notre humanité. À 

l’encontre d’une civilisation « des yeux secs », où la transparence, c'est-à-dire 

la volonté de tout voir, de savoir, deviennent des absolus, Anne Lécu propose 

de réhabiliter les larmes de chagrin et de joie qui sourdent de notre intimité et 

le plus souvent nous débordent. Les larmes contiennent une vérité de l’être, à 

protéger, que nul ne saurait contenir ni empêcher. » 

 

Des larmes de chagrin ou de joie nous en connaissons tous et sommes aussi 

témoins de celles des autres. 

Larmes de Malala Yousafzaï, 

Témoins de son combat pour la promotion de la femme, de ses blessures, 

Témoins aussi de son bonheur et de sa vie retrouvée. 

Larmes des opprimés de l’extrémisme religieux, 

Témoins de corps fouettés, mutilés, 

Témoins aussi  de gens libérés retrouvant un ciel où les étoiles brillent. 

Larmes des sans-emploi, des sans-abris, des sans-papier, 

Larmes des gens secourus et retrouvant la solidarité et l’amitié. 

 

Le temps ne manque pas ! En avons-nous pris un peu pour refaire notre visage, 

rire et pleurer ensemble, et s’aimer plus simplement ? 
 

Pierre LOOTEN  
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Histoire de notre Paroisse 

Un établissement de réadaptation et de gériatrie vient de s’ouvrir au Toul Douar, à la limite des communes 

d’Hennebont et de Caudan. Il a été dénommé Centre Eudo de Kerlivio. C’est l’occasion de faire un retour 

dans le passé pour connaître l’origine de 

cette appellation. L’époque à laquelle 

nous nous réfèrerons se situe au 17ème 

siècle (années 1620-1700…). 

Caudan faisait alors partie de la 

sénéchaussée d’Hennebont et du 

doyenné de Kémenet-Héboé ou des 

bois, dont le siège était à Guidel ; ce 

n’est qu’en 1790 que Caudan fut érigé 

en commune du canton de Pont-Scorff 

et du district d’Hennebont et a reçu une 

portion du territoire de Saint Caradec 

(dont la chapelle du Trescouët). 

La famille Eudo de Kerlivio était de 

« Hennebont en Bretagne, d’une famille 

ancienne et qui a eu des alliances fort 

considérables ». Dans un premier 

temps, intéressons-nous à François Eudo, époux d’Olive Guillemoto : « Ils étoient riches, vertueux et si 

charitables, qu’on attribue à leurs grandes aumônes les bénédictions que le ciel a répandues sur leurs enfans, 

ils en eurent quatre, trois garçons et une fille. Celle-cy mourut fort jeune. Le second fils entra dans l’ordre des 

Carmes. Le cadet nommé M. de Keronic  a laissé un fils unique, conseiller au parlement de Bretagne ». 

L’autre fils, Louis, que nous évoquerons ultérieurement, se fit religieux. Son père, François, n’approuva guère 

ce choix, tout au moins au début ; il souhaitait le voir réussir une autre brillante carrière, mais par la suite, «  il 

fut tellement touché qu’il s’en rendit imitateur, il prit même son fils pour directeur & pour confesseur, luy 

ouvrant son cœur avec une simplicité d’enfant, & réglant par ses avis les exercices du piété et les œuvres de 

charité qui partageoient tout son temps, sa maison devint comme un hôpital ; on prit un valet exprès pour 

porter aux malades les bouillons & les médicaments, & une servante pour les préparer. Deux parentes, filles 

dévotes, étoient occupées à faire les chemises & les habits, & à les distribuer aux pauvres. Deux fois la 

semaine, on traitoit tous ceux qui se présentoient, & après le dîné on leur donnoit encore à chacun une petite 

aumône en argent. ». François et son fils ne vécurent pas longtemps ensemble, « la patience couronna toutes 

les vertus du père. Il souffrit avec un courage invincible de longues & très aigües douleurs de la pierre, & 

sentant la fin approcher, il fit une confession générale à son fils & reçut de sa main tous les sacrements. Dans 

cette extrémité la confiance que le père marquoit à son fils & les sentiments de dévotion que le fils inspiroit au 

père tiroient les larmes des assistants. Ce qui les toucha le plus fut la manière de testament que fit le 

mourant : 

« Mon fils, dit-il, je ne fais point de testament dans les formes, parce que je suis assuré que tout ce que je 

vous laisse de bien, vous le donnerez aux pauvres & à l’Église » 

« Jamais dernière volonté d’un père ne fut mieux exécutée par ses enfants ». Ce fils se trouvant héritier 

consacra presque tout son revenu aux bonnes œuvres : « il n’y a que Dieu qui conoisse tout le bien qu’il fit. On 

sait seulement qu’il acheva de bâtir l’hôpital de Hennebond, qu’il le meubla, qu’il y fonda l’entretien des deux 

sœurs de charité outre les deux que son père y avoit déjà fondées pour avoir soin des malades, qu’il donna 

une maison pour recevoir les pauvres orphelins & une somme d’argent pour leur faire apprendre des 

métiers ; qu’il faisoit subsister plusieurs familles que la honte empêchoit de déclarer leur nécessité.. » 

C’est donc en hommage à la générosité de François Eudo de Kerlivio que ce nouveau centre gérontologique 

de Toul Douar porte ce nom. 

Jacques Pencréac’h
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CONCERT A L'ÉGLISE : UN VOYAGE EN ITALIE 

En cet après-midi du dimanche 27 janvier, à travers le temps et l'espace, la chorale « I GRILLI » du Pays 

de Lorient nous a fait parcourir un peu d'Italie. 

Quinze choristes portant le trio emblématique 

de couleurs vert-blanc-rouge de la 

péninsule ont su enchanter le 

public. 

Les 20 titres de leur 

répertoire chantés en 

version originale  nous ont  

transportés du pied de 

la  « botte » jusqu'aux 

hauteurs des Alpes en passant 

par Naples. 

Bien que souvent graves ou intimes, les 

thèmes ou les événements sont rapportés par des chants 

empreints de bonne humeur, voire de légèreté et dans des mélodies portées par deux guitaristes-choristes 

et un ensemble sous la direction de Pierre Maerini. 

Ce dernier, imprégné de ses origines italiennes, nous a 

entrainés naturellement vers ce pays de la méditerranée 

par son entrain et ses commentaires introduisant 

chaque chant. 

Merci donc à cette chorale originale pour cet excellent 

après-midi où « Les Grillons » de l'été nous ont fait 

oublier, un moment, les désagréments de l'hiver. 

Jean Guihur
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  ÉQUIPE DE CAUDAN 
               

 

L'équipe locale du Secours Catholique a besoin de vous !  

Elle ne fonctionne que grâce à des bénévoles trop peu nombreux et elle ne sert qu'à 

répondre aux situations de précarité qui existent chez nous (sans oublier les souffrances 

vécues dans les pays écrasés par la guerre, la famine ou la misère). Il faut donc que nous 

soyons soucieux de la qualité de vie de nos concitoyens et disponibles, ce qui suppose 

d'étoffer l'équipe.  

Le Secours Catholique à Caudan est nécessaire. Il se veut être une main secourable et 

attentive aux demandes d'aides ou de secours. Avons- nous le droit de rester dans notre 

coin alors que nous pourrions accorder un peu de temps au service des personnes qui 

souffrent de la solitude, voire de l'exclusion ou de la précarité qui conduit à la pauvreté 

matérielle ou morale ? 

Soyons clairs : cet engagement dans le Secours Catholique est conditionné à l'adhésion à la 

charte du bénévole que l'institution a mise en place : discrétion, écoute, esprit de service, 

formation... Tous, nous sommes invités à « faire la moisson ». 

Pour rendre service aux démunis et susciter des engagements de bénévoles, notre 

équipe organise : 

un café -  braderie  

p o u r  d e s  b é bé s  e t  d e s  je u n e s  e n f a n t s  

l e  2 3  m a r s  d e  1 0 h  à  1 8h  

à  l a  s a l l e  d e s  f ê t e s  d e  l a  m a i r i e  

Il est destiné à procurer des vêtements ou des jouets mais aussi, en priorité, à 

permettre à tous celles et ceux qui ont le souci de faire vivre la charité de venir se 

renseigner puis de prendre place - s’ils le souhaitent et le peuvent - dans notre 

équipe.  

Vos idées et votre disponibilité pourront créer  

une nouvelle dynamique pour l'équipe locale du Secours Catholique. 

Merci d'accueillir favorablement cette invitation et de la faire connaître. 

      Pour les bénévoles,  Gabriela Wiethöelter  
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DES JALO N S PO UR N O TRE CARÊM E 2013  

Le samedi 16 février nous avons eu l'occasion de nous rencontrer sous la houlette du 

vicaire épiscopal, le Père Jean-Pierre PENHOUËT, autour du thème "Une Église qui fait 

grandir". 

Jeudi 28 février à 21h30 : Messe d'actions de grâce  pour le pontificat  de Benoît XVI en 

l'église du Moustoir ! Elle sera précédée d’une veillée de  prière à partir de 20h30 

Vendredi 1er mars à 20h30 : Célébration œcuménique de la Journée Mondiale de Prière, 

au Temple, rue de l'eau courante à Lorient,  elle marquera la recherche de paix et d'unité 

entre Chrétiens 

Deux temps de prière, à l'instigation de notre évêque, seront proposés chez nous : 

 Mercredi 13 mars à 18h15 : dans la crypte de notre église un temps de méditation 

autour de la lettre de Saint Jacques rapportant la vie des premières communautés 

chrétiennes. Ce temps de réflexion sera suivi d'un repas (bol de riz) dont le 

bénéfice sera affecté à une action de solidarité en faveur de Madagascar. 

 Mercredi 20 mars à 18h15 : dans la crypte de notre église un temps de méditation 

autour d'une page de l'évangile de Saint Jean nous rapportant la scène du 

lavement des pieds durant la Cène - fin de la rencontre 19h. 

Samedi 16 mars de 9h à 12h : Temps fort pour les  « professions de foi »  à la crypte  

Jeudi 21 mars à 17h : Célébration pénitentielle pour les CM 

Vendredi 22 mars à 20h : Célébration pénitentielle pour l'ensemble de la communauté 

paroissiale 

Si vous souhaitez approfondir vos connaissances sur le concile Vatican II et cerner ses 

applications dans le monde d'aujourd'hui, Bernard MÉREUR vous propose dans la maison 

Saint Hervé en Hennebont  deux temps de rencontre au choix : le samedi 16 mars de 

14h30 à 16h30 ou le mardi 19 mars à 20h30.  

À compter du samedi 23 mars nous entrerons dans la Semaine Sainte. 
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Une Église qui fait grandir… 

… Des chrétiens qui s’interrogent  

se forment 

lisent  

s’informent 

L’Esprit, espérance d’une Église en crise de Michel Rondet  

L’auteur pose d’entrée les questions : 

« Beaucoup de chrétiens fervents en Occident 

s'interrogent aujourd'hui sur l'avenir de leur 

Église. Ils souffrent de la voir minée de 

l'intérieur par des scandales ou des divisions, 

anémiée par la crise des vocations et le 

vieillissement tant de son clergé que de ses 

fidèles, impuissante à transmettre sa foi aux 

jeunes générations, absente des grands débats 

de notre monde... » (p. 9). Il poursuit : 

« Pourtant, et c'est là que gît le paradoxe : 

nous croyons à l'Esprit Saint et à son action 

dans l'Église. » 

 Alors que l’Église célèbre le cinquantième 

anniversaire de Vatican II, une question de 

fond n’est-elle pas celle de l’avenir de nos 

communautés chrétiennes ? Michel Rondet 

nous propose alors de redécouvrir « les liens 

qui unissent l’Esprit et l’Église dans un monde 

qui connaît des changements rapides et profonds auxquels l’Esprit n’est pas étranger ». Se 

référant tour à tour aux Actes des Apôtres, aux Pères de l’Église, aux textes du Concile et  

de théologie, il ouvre des pistes de réflexion et de chantiers à travailler, comme celui des 

ministères, au service de quelles communautés – quel avenir de nos communautés - pour 

quel vivre ensemble et quelle mission ?  

En fin de compte, la crise actuelle n’est-elle pas « un appel à mourir à un certain visage 

de l’Église, qui peut avoir gardé dans nos mentalités un certain attrait, pour laisser l’Esprit 

nous en faire découvrir un autre, plus proche peut-être de l’Évangile » ? Chaque chapitre 

proposant des pistes de réflexion pour aller plus loin avec des ouvrages de référence.  

Un livre tonique, aisé à lire. 

Et, pour ceux qui lisent moins, un petit effort de carême qui se justifie. 

Bernard Méreur
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L’enfance de Jésus de Joseph Ratzinger 

Les 24 et 25 novembre, l'équipe d'animation paroissiale vous 

avait proposé de vous former ou informer en vue de grandir 

dans la foi. Dans le dernier bulletin paroissial, nous vous 

suggérions de partager vos découvertes en famille ou avec vos 

voisins ou amis, et même de nous en faire part en rédigeant un 

article pour le bulletin. J'ose donc vous dire quelle lecture j'ai 

choisie : 

Parce que ces 24 et 25 novembre marquaient le début de 

l'Avent et pour essayer de cheminer "chrétiennement" vers Noël, 

j'ai choisi le dernier ouvrage de Joseph Ratzinger plus connu 

sous le nom de Benoît XVI : L'enfance de Jésus. La parution 

française est datée du 21novembre 2012.  

Le nom de l'auteur n'est pas anodin. Le pape a voulu ainsi 

signifier que ses propos n'avaient rien de prescriptions 

dogmatiques ou éléments de foi formulés par Rome. D'ailleurs 

de nombreuses fois nous trouvons ces expressions " selon moi,  il 

me semble que, il y a peut-être, pour ma part... " qui montrent 

combien Joseph Ratzinger a le souci de nous faire partager ses 

réflexions dans un langage simple, accessible et sans trop de vocabulaire "technique". Mais 

l'ouvrage reste l'œuvre d'un théologien de grande culture et profondeur. Au demeurant il s'appuie 

souvent sur des travaux des théologiens principalement allemands et français. On ne lit pas cette 

vie de Jésus comme on lit une bande dessinée !  

Ce petit livre de 180 pages est une interprétation des récits de l'enfance de Jésus racontée au 

début des évangiles de Matthieu et Luc. Il se divise en 4 chapitres et un épilogue "Jésus âgé de 12 

ans dans le temple". Chaque chapitre a pour point de départ des versets des évangiles et est 

ensuite décliné en sous-chapitres associés aux différents versets ou phrases : 

Le chapitre I étudie la question de l'origine de Jésus comme questionnement sur son être et sa 

mission, prenant appui sur la question de Pilate durant la Passion " D'où es-tu? " et sur les 

généalogies (quelque peu différentes) que nous proposent Luc et Matthieu. La réponse se trouve 

pour l'auteur dans l'évangile de Jean  "Le Verbe s'est fait chair et il a campé parmi nous."  

"... de la même façon cela vaut aussi pour nous : notre vraie généalogie est la foi en Jésus qui 

nous (...) fait naître de Dieu" [cf. p. 25] 

Le chapitre II développe le thème de l'annonce des naissances de Jean-Baptiste et de Jésus : 

1. La caractéristique littéraire des textes qui permet de mieux appréhender (mais pas 

totalement) la valeur des faits rapportés, le lien entre la Parole de Dieu et la réalité qui se 

cache dans chaque texte. 

2. L'annonce de la naissance de Jean-Baptiste nouvelle avancée de l'histoire de Dieu avec les 

hommes. 

3. L'annonce faite à Marie. "Regardons le message de l'ange et ensuite la réponse de Marie". "La 

révélation du nom de Dieu commencée dans le buisson ardent est portée à son 

accomplissement en Jésus" [cf. p. 51]. 

4. Conception et naissance de Jésus selon Matthieu 

5. L'enfantement virginal ; mythe ou vérité historique. "L'enfantement virginal et la 

résurrection réelle du tombeau sont des pierres de touche pour la foi (...) et un signal 

lumineux d'espérance" [cf. p. 84]. 
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Le chapitre III est celui que j'ai le plus travaillé à l'approche de Noël : la naissance de Jésus à Bethléem.   

1. Le cadre historique et théologique du récit de la naissance dans l'évangile de Luc.  Il s'ouvre 

par une étude comparative entre la situation de l'empereur romain Auguste et celle du Prince 

de la paix, le Sauveur. L'exégète nous précise par exemple la date historique de la naissance 

de Jésus : le moine Dionysius Exiguus - mort vers 550 - s'est à l'évidence trompé de quelques 

années. En fait Jésus serait né en l’an 7 ou 6 avant notre ère. Un autre élément est précisé : 

le lieu de la naissance "Il demeure clair que Jésus est né à Bethléem et a grandi à Nazareth" 

[cf. p. 96].  

2. La naissance de Jésus. Je vous avoue que je suis incapable de résumer ce chapitre tellement il est 

passionnant et riche... C'est une méditation qui invite à découvrir le visage de notre Dieu fait homme. 

Par amour Dieu dit à chacun de nous : "Tu es mon Fils bien aimé". N'est-ce pas merveilleux ? 

3. La présentation de Jésus au Temple, lieu de la rencontre entre Dieu et son peuple. L'auteur conduit 

une méditation sur le cantique de Siméon avec l'oracle de la Passion que l'on trouve dans Luc.  

Le chapitre IV : Les Mages d'Orient et la fuite en Égypte.  Ces pages concernent le texte de 

Matthieu que nous venons de lire aux messes célébrées lors de l'Épiphanie. Je vous avoue qu'il me 

parlait et que j'avais plaisir à me remémorer mes découvertes.  

1. Le cadre historique et géographique du récit de Matthieu. Bethléem, en Judée occupée par 

les Romains et administrée par Hérode.  

2. Qui étaient "les mages" ? Des membres de la caste sacerdotale perse ou des magiciens 

détenteurs de pouvoirs surnaturels et de savoirs (des charlatans?) ou au contraire des sages 

porteurs d'une connaissance religieuse et philosophique ou des astronomes babyloniens ; 

certainement des savants en recherche de vérité.  

3. L'étoile. Quel type d'étoile était-ce ? A-t-elle vraiment existé ? Il s'agit avant tout d'un récit 

théologique bien que le phénomène astronomique résultant d'une conjonction de planètes 

soit reconnu par un certain nombre de scientifiques depuis le 17ème.   

4. L’étape intermédiaire à Jérusalem où les Mages s'informent sur le nouveau-né "roi des Juifs", 

expression qui revient lors du procès et dans l'inscription sur la croix. Ce qui montre combien le 

mystère de l'incarnation et le mystère de la Croix sont imbriqués dans la dynamique du salut. 

5. L'adoration des Mages devant Jésus. C'est l'hommage que l'on rend à un enfant de lignée 

royale. Les cadeaux ne sont pas des dons en nature utiles à la vie domestique mais des dons 

d'hommage offerts au Dieu d'Israël. Il est intéressant de signaler l'usage de la myrrhe par 

Nicodème au tombeau lors de l'embaumement du Christ. 

6. La fuite en Égypte et le retour en Terre d'Israël. Le massacre des innocents organisé par 

Hérode parce qu'il sentait son pouvoir menacé, la fuite en Égypte et le retour en Terre 

promise au-delà des faits historiques veulent nous signifier que c'est par Jésus, grâce à 

l'attention prévenante de Dieu, que nous quitterons le pays de l'esclavage pour rejoindre le 

pays du lait et du miel. C'est le Salut.  

L'épilogue : Jésus âgé de 12 ans dans le Temple.  

À l'issue du pèlerinage avec ses parents pour la Pâque à Jérusalem, Jésus reste dans la ville sainte. 

Ses parents le cherchent durant 3 jours : le 1er pour revenir à Jérusalem, le 2d pour le chercher et 

le 3ème pour revenir sur leurs pas. Ces 3 jours d'angoisse pour les parents ne préfigurent- ils pas les 

3 jours au tombeau qui précèdent la Résurrection ? Et la réponse déstabilisante de Jésus : elle 

exprime sa filiation divine et sa soumission à la volonté du Père, obéissance qui le conduira à la 

Croix et à la Résurrection. Admettons que bien souvent les paroles de Jésus dépassent notre raison. 

En ce début d'année, demandons au Seigneur d'être des apôtres de son incarnation, 

de  faire exister son royaume de Paix et d'Amour chez nous et autour de nous. 

François Taldir, le 9 janvier 2013 
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Ils nous ont quittés pour la Maison du Père : 
 

 
    

8 janvier 2013  Jean MARTY, époux de Brigitte COFFRE, 86 ans 

22 janvier 2013  Marcel STANGUENNEC, époux de Pierrette LE MOING, 87 ans 

28 janvier 2013  Armand DAUFOUY, époux  de Yolande MONTECUCCO, 86 ans 

29 janvier 2013  Roger NICOLAS, époux de Célestine LE SCOUARNEC, 86 ans 

31 janvier 2013  Jeanne GAUTIER, veuve d’Auguste BARBAUT, 90 ans 

1er février 2013  Virginie LE GUENNIC, veuve de Marcel LE BOZEC, 90 ans 

MOUVEMENT PAROISSIAL  
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Fêtes de la foi 
 

19 mai 2013 : Confirmation à Lanester  

2 juin 2013 : Première communion  

et Profession de foi 

16 juin 2013 : Remise du Notre Père 

 

 

  

  

 

 

Dates à retenir 

 Samedi 9 mars : Temps fort profession de foi, à la crypte de 9h à 12h  

 Dimanche 17 mars : Liturgie de la parole et éveil à la foi, à 10h20 

 Jeudi 21 mars : Célébration de la réconciliation des CM1/CM2, à l’église à 17h 

 Samedi 23 mars : Temps fort des confirmands, au Grand Chêne à Caudan de 9h30 à 16h 

 Samedi 23 mars : 2ème Temps fort des 1ère année, à la crypte de 14h à 16h30 

 Mercredi 27 mars : Temps fort des CM1 à Larmor-Plage, de 10h à 16h 

 Jeudi 28 mars : Célébration du Jeudi Saint à l’église de Caudan, à 20h 

 Dimanche 7 avril : Liturgie de la parole et éveil à la foi, à l’église à 10h20 

 

En marche vers le baptême  
Le mercredi 23 janvier, 51 enfants âgés de 7 à 11 ans 

et 4 collégiens du pays de Lorient se préparant à 

recevoir le sacrement du baptême, se sont retrouvés 

dans les salles Saint Phélan, au Moustoir à Lorient, 

de 9h30 à 16h30. Sur Caudan nous avons 2 enfants 

concernés par cette démarche : David (CM2 à Jules 

Verne) qui sera baptisé le dimanche de Pâques de 

cette année, et Jules (CE1 à St Jo) qui recevra le 

sacrement à Pâques 2014. 

Cette journée organisée par le service diocésain de 

catéchèse est proposée tous les ans à tous les enfants 

et jeunes, du CE1 au collège. La rencontre se déroule à Lorient et à Vannes afin de permettre au plus grand 

nombre d’y participer. Thème de cette journée : « Nous sommes tous appelés à être des enfants de Dieu » 

et répondre à cette question : « C'est quoi au juste être un baptisé ? ». 

La Parole accueillie et gestuée 

La prière avec le Mouvement 
Eucharistique des Jeunes 
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Différents mouvements et services d’Église participent à la 

conception et réalisation de cette rencontre : ACE (Action 

Catholique des Enfants) - MEJ (Mouvement Eucharistique 

des Jeunes) - SDV (Service Diocésain des Vocations) - PLS 

(Pastorale Liturgique et Sacramentelle) - Coopération 

Missionnaire et Pastorale des Migrants - l’Art Sacré. 

Cette année les enfants ont voyagé à travers différents pays 

en compagnie de Max : un jeune qui part à la rencontre des 

enfants du monde et découvre que tout baptisé est 

missionnaire. 

À l’aide d’un Manga « les ailes du soleil » remis à chacun (bande 

dessinée retraçant le voyage de Max, différents témoignages d’enfants 

missionnaires, prières et propositions d’actions humanitaires…) qui faisait office de carnet de vol, les 

enfants devaient se rendre dans différents ateliers animés par les mouvements et services :  

 La Parole accueillie et gestuée, 

 La prière et l’intériorité avec le MEJ et de la Pastorale Liturgique et Sacramentelle,  

 Le sens de la rencontre et du partage avec l’ACE et la Coopération Missionnaire,  

 Le service avec le Service Diocésain des Vocations, 

 Le baptistère avec l’Art Sacré. 

 N’oublions pas le partage du pique-nique, un moment très apprécié des enfants et des accompagnateurs. 

Nathalie Beaurin 

Temps fort des CM2 à Locmiquélic 

Le samedi 9 février, comme l’an passé, 62 enfants de CM2 des paroisses 

de Quéven, Lanester, Ste Thérèse de Keryado, Ste Anne d’Arvor et 

Caudan se sont retrouvés à Locmiquélic dans les salles Saint Michel 

pour un temps fort permettant la rencontre d’un témoin du passé. 

Les 17 enfants de la paroisse ont pris un bus au départ de la Mairie 

de Caudan jusqu’au Quai des Indes à Lorient afin de prendre le 

bateau-bus jusqu’à Locmiquélic… moment très attendu ! 

La journée a débuté par le partage du pique-nique ce qui a permis de 

faire connaissance entre enfants et accompagnateurs.  

 Thème de la rencontre cette année :  

« À la rencontre de Saint François d’Assise ». 

Après avoir chanté et regardé une vidéo sur la vie de François d’Assise, les enfants ont été répartis en 4 

grands groupes afin de se rendre dans les 4 ateliers réalisés et animés 

par les animatrices de chacune des paroisses présentes : 

1. Atelier Église : reconstitution d’une église (celle de Quéven) 

sous forme de puzzle à grande échelle, puis réalisation d’une 

église  grâce à des silhouettes que chaque enfant a décoré pour 

former une grande Église. Comme Saint François d’Assise qui 

a reconstruit l’église de San Damiano de ses propres mains et 

qui a également « reconstruit » l’Église en prêchant la Parole 

du Seigneur et en redonnant la foi aux habitants d’Assise. 

La prière  
avec la Pastorale  

Liturgique et Sacramentelle 

L'Eglise 
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Calendrier des rencontres des clubs ACE  

au presbytère le samedi de 14h à 16h. 

 30 mars 

 6 avril 

 

2. Atelier Pauvreté : faire réagir les enfants sur le 

fait que même avec peu de chose on peut 

partager des moments de joie ensemble… 

réalisation d’une balle avec des chaussettes 

usagées et des bandes de tissus que chaque 

enfant a pu emporter chez lui. François d’Assise 

s’est dépossédé de tout ce qui était matériel, 

l’amour de Dieu lui suffit pour être heureux. 

3. Atelier Charité : que veut dire ce mot ?  Sous 

forme de Mémo, les jeunes ont réalisé que 

chacun à sa façon et avec ses moyens peut faire 

acte de charité envers son prochain, tout comme 

François a accueilli les lépreux.  

4. Atelier Nature : réaliser la 

grandeur de la Création de 

Dieu, en prenant conscience de 

la beauté que nous offre la 

Nature. François d’Assise avait 

décidé de tout quitter et de vivre 

dans la nature.  

Après une petite pause détente-gouter, 

tout le monde s’est retrouvé pour un 

temps de prière afin de remercier le 

Seigneur pour cette journée. 

Merci aux nombreux parents 

accompagnateurs qui ont contribué au 

bon déroulement de cette rencontre ainsi qu’aux enfants ! 

Nathalie Beaurin 

 

 

 

 

 

 

 

 

Samedi 16 mars : Rencontre des délégués de club 

et formation des responsables et accompagnateurs, à Locminé de 14h à 17h 

L’atelier Pauvreté 

L’atelier Charité 
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Rappel : Si vous souhaitez faire paraître un article dans le prochain bulletin, merci 

de le déposer au presbytère ou de l'adresser par mail à l'équipe de rédaction 

impérativement avant le mercredi 13 mars 2013, en précisant  

"pour le bulletin". Passé ce délai votre article ne paraîtra que le mois suivant. 

Pour le bulletin suivant, les articles seront à remettre avant le  

mercredi 10 avril 2013. N'oubliez pas de signer votre article… 

Le comité de rédaction du bulletin se réserve le droit à la parution. 

 

 

Mardi 12 mars : .................. 18 h : ................ Réunion de préparation pour la kermesse 

paroissiale au presbytère 

Mercredi 13 mars : ........... 18 h 15 :  ............ Veillée de réflexion, de partage et de prière à la 

crypte 

Dimanche 17 mars : ......... 10 h 30 : ............. 5
ème

 dimanche de Carême - Collecte CCFD 

Mercredi 20 mars : ........... 18 h 15 :  ............ Veillée de réflexion, de partage et de prière à la 

crypte 

Vendredi 22 mars : ............. 20 h : ................ Célébration pénitentielle pour Pâques 

Samedi 23 mars : ......... de 10 h à 18 h : ........ Café - braderie organisé par l’équipe du Secours 

Catholique de Caudan, à la salle des fêtes de la 

mairie. 

Samedi 23 mars : ……….. 18 h 30 : ............. Messe avec bénédiction des Rameaux 

Dimanche 24 mars : ……..10 h 30 : ............. Messe des Rameaux 

Jeudi 28 mars : ……………20 h : ................ Célébration du Jeudi Saint à Caudan 

Vendredi 29 mars : ………. 15 h : ................ Chemin de la Croix 

 18 h 30 : ............. Préparation au baptême 

Vendredi 29 mars : ………. 20 h : ................ Célébration de la Passion du Seigneur 

Samedi 30 mars : ………… 20 h : ................ Veillée Pascale 

Dimanche 31 mars : ……. 10 h 30 : ............. Messe du jour de Pâques 
 

Samedi 6 avril : .............  de 18 h à 20 h 30 Kermesse paroissiale 

Dimanche 7 avril : ............  de 9 h à 13 h à la salle de la mairie. 

 

 Horaire des messes : Permanence d'accueil : 
 Samedi à 18h30 Lundi, mardi, mercredi, jeudi, vendredi, samedi : 

 Dimanche à 10h30 Le matin de 10h à 11h30 
  Lundi : l’après midi de 16h30 à 18h 

 Presbytère de Caudan : 2, rue de la Libération  -  Tél. : 02 97 05 71 24 

 Email : paroissecaudan@gmail.com Site internet : www.paroisse-caudan.fr 
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Deux chats passent leurs journées derrière la 

vitre d’un aquarium. 

- C’est curieux, cette télévision, dit l’un d’eux. 

Une seule chaîne, un seul programme avec 

toujours les six mêmes artistes et jamais une 

recette pour les téléspectateurs qui trouvent 

ces vedettes à croquer. 

 

Une jeune vache écossaise était dotée de 

très longues cornes. De plus, fort 

maladroite, elle se heurtait fréquemment aux 

arbres. Irritée, elle s’exclamait : 

- Que les cornes m’usent, mais que les cornes 

m’usent ! 

 

Le PDG d’une multinationale assure : 

- Je n’ai jamais fait une erreur de ma vie. 

- Pourtant un jour, vous avez  reconnu en avoir 

commise une. 

- C’est vrai, mais ce jour là, je m’étais trompé. 

 

 

 
 

Il est minuit. Un client qui a passé toute la 

soirée à boire dans un café demande le 

bottin : 

- Que cherchez-vous ? lui demande le patron 

qui désire fermer. 

- Mon adresse, tiens ! 

 

Pourquoi les corses sont-ils petits ? 

Parce qu’on leur a dit : « Quand tu seras 

grand, tu iras travailler ». 

 

Lydie a beaucoup de difficultés avec le 

calcul. À l’école, la maîtresse prend un 

exemple concret : 

- Tu mets ta main dans la poche droite de ton 

manteau et tu trouves deux euros. Ensuite, 

tu mets ta main dans la poche gauche de ton 

manteau et tu trouves trois euros. Combien y 

a-t-il en tout ? 

- Madame, c’est un vêtement qui n’est pas à moi ! 


